
 
 
Sur les chemins de la vie 
J’ai vraiment très envie 
D’entendre vos éclats de rire 
D’entrevoir des petits sourires  
 
Mais voilà que vous passez  
Marchant d’un air pressé 
Et si je croise votre regard 
Je rencontre des yeux hagards 
 
Dites moi donc où vous courrez  
En regardant le bout de vos pieds 
Expliquez-moi toutes vos routes 
Jalonnées de peurs et de doutes 
 
Dans vos prisons de solitude 
Derrière les barreaux de l’habitude 
Même vos yeux sont prisonniers  
Toutes vos fenêtres sont fermées  

 
 
Répondez à mes « bonjours » 
Ne faites pas de détours 
Entrouvrez un peu vos portes 
A ce que l’on vous apporte 
 
N’essayez pas de le retenir  
Rendez-moi mon sourire  
Ne le gardez pas enfermé 
Entre vos lèvres serrées 
 
Acceptez avec simplicité  
De vous laisser regarder 
Découvrez ce cadeau 
Voyez comme il est beau  
 
Si nous voulons survivre 
Il nous faudra bien suivre  
Le petit chemin du cœur 
Bordé de joie et de douceur  

 

 

Tiens, elle s’est parfumée ce matin 
Comme elles sentent bon ces mains 
Mais comme il semble triste ce visage 
Malgré son sourire de passage 
 
Comme elle semble dégoûtée 
Alors qu’elle me donne à manger  
Je ne parviens pas à forcer  
Ma bouche à vraiment se fermer  
 
Elle essaie de rire, de sourire  
Mais pour moi, c’est encore pire 
Je vois bien qu’elle est fatiguée 
Je sens bien qu’elle est énervée 
 
Mais comment vais-je lui parler  
Mes lèvres ne peuvent bouger 
Alors j’essaie de lui dire un peu  
Avec tout le bleu de mes yeux  
 
 
 
 
 

Elle ne semble pas comprendre  
Elle n’a pas l’air d’entendre 
Elle n’a pas pu remarquer  
Que mon regard a changé 
 
J’aimerais tellement lui dire  
Qu’au-delà de tous ses sourires  
Je suis capable de deviner  
Le plus profond de ses pensées 
 
J’essaie toujours de lui parler  
Mais elle n’a pas trouvé la clé  
Qui nous permettrait de partager 
D’échanger, de confronter nos idées 
 
Dans le silence de mes mots  
Qui peut être sonneraient faux 
J’écoute chanter son cœur  
Et suis rempli de bonheur…  
 
 
Jean-Paul Besson  


